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Quelques observations anormales

FAITES SUR LES

PSYCHROMÈTRES

à la station météorologique de Bex,

par C. ROSSET, prof.

La station de Bex possède deux psychromètres. L'un, le
supérieur, est placé à 50cm environ de la face NO du bâtiment, et à

une distance de 5m,10 du sol. Cette face qui fait saillie est
complètement libre. L'autre, le psychromètre inférieur, est au milieu
d'un jardin à lm,35 du sol, dans une double enveloppe à jalousies,
ouverte au N. Le jarJin est libre de 2 côtés, et sur une partie du 3'';
son 4° côté est le penchant d'une coll'ne rapide. Le psychromètre
est aussi complètement libre. La différence de niveau des deux
instruments est de 5m,40 et leur dista ice en ligne droite de 35m90.

Le tableau ci-après contient 71 observations faites aux heures
orJinaires (7h malin, lh et 9h soir), i ans lesquelles le thermomètre
humitie du psychromètre (/') s'est trouvé plus élevé que le stc(t).
Ces observations, qui embrassent une période d'environ 3 ans, ont
toutes élé faites avec un soin qui permet d'en gara itir l'exartilude,
et le U des différents thermomètres a été vérifié plusieurs fois.

Elles peuvent se classer de plusieurs manières :

A. Quant à la température, on trouve :

1 observation faite avec l' à -(-20,1.
13 » » t' entre 0° et — 1 inclusiv.
19 » » t' x — 1,1 et— 5 »

21 » » t' » — 5,1 et —10 »

13 » » l' » —10,1 et —17 »

Le fait qu'une seule observation sur 71 porte sur t' au - dessus
de 0 ne doit pas trop frapper, car plusieurs autres observations de
cette espèce faites en mon absence sur t' desséché, ont été laissées
de côté comme n'étant pas parfaitement sûres. D'ailleurs l'air est
rarement saturé dans les hautes températures.



TABLEAU DES OBSERVATIONS PSYCHROMETRIQÜES ANORMALES

faites à la station fédérale de Bex, en 1864, 1865 et 1866.

to
*>»
.tr¬

uite.

1864
Janv. 3

4
5
6
7
8

12
14
15
16
17
18
26

Févr. 5
Nov. 12
Dec. 5

18
30

1865
Janv.11

Heure.
Psjcfcromètre inféi'ienr.

sec (s) bu-ride (t') d'^cv.

28

Psïclivometi-c supérieur.

seciX)! Ujâiide (£')
I i'-.i'ri

Djdrométèores. Observations.

7 —17.2 -17,0 g -0,2
9 —15,2 -15,1 g — 0,1
7 —16,2 -16,0 g - 0,2
9 —13,6 -13,4 s - 0,2
7 —14,8 —14.6 g -0,2
9 -11,2 -11,1 g -0,1
7 —10,2 -10,1 g - 0,1
9 -7,5 - 7,4 g -0,1
7 —12,2 -12,1 g — 0,1
7 —12,9 —12,8 g -0,1
7 —12,2 -12,1 g - 0,1
9 —11,2 -11,1 g -0,1
7 —12,4 -12,2 g - 0,2
7 -2,0 -0,4 g -L6
7 — 6,6 -6,5 g -0,1
7 -0,2 — 0,1 -0,1
7 -7,3 -7,2 g -0,1
9 — 5,0 - 4,9 g - 0,1
7 -7,7 - 7,6 g -0,1
9 — 6,5 -6,3 g -0,2
7 -7,0 - 6,9 g -01
7 -4,2 - M g - 0,1
7 -7,8 - 7,6 g -0,2
9 -6,6 -6,5 g -o,i
9 -1,4 -0,5 g — 0,9

10 s. -IA -2,1 g + 0,7
9 — 0,4 -0,1 g — 0,3

Ce psychromèlre n'a
été établi que le 9 juin
1CÖ4.

Sa distance du sol est
de 3™ 75 plus grande que
ce'le du psychrom. inf.

La différence de niveau
des instruments est de
5m 40 leur distance en
ligne droite 35m 90.

+ 0,3 + 0,0 0,3
-5,4 -5,6 g 0,2
— 3,4 -3,6 g 0,2
— 6,4 — 6,6 g 0,2
— 4.9 -5,0 g 0,1

- 5,2 -5,4 g 0,2
-2,6 - 2,8 g 0,2
— 6,4 -6,5 g 0,1
— 5,3 - 5,4 g 0,1

— 0,8 - 1,9 g 1,1

-0,2 -0,2 g 0

Blanche gelée.

Blanche gelée.

Blanche gelée.

Blanche gelée.
Blanche gelée.

(La letlre g indique que l'eau
de t' est çelce. Le» ob.evv. son
faites à 7 h. m., 1 h. et 9 b. s.

Etoiles très brillantes.

Neige (quelques flocons).

Le indique l'incertitude si
t' est gelé ou non.

soir; m c matin.
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w
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B. Quant à la différence entre t et t', on trouve :

35 observations portant t' — t 0°,1.
13 » » t' — t 0,2.
5 » » t' — t 0,3.
4 » »<' — £= 0,4.
2 » j> t' — t 0,5.
3 » » ï' — i entre 0,6 et 0,9 inclusivement.
7 » » l'~ t » 1,3 et 1,7 >•

Des 3 observations portant t' — t entre 0,6 et 0,9, il y en a 2
pour lesquelles t' indique — 0,1 et — 0,5, et 1 pour laquelle
t' porte — 2,9.

Des 7 observations portant t' — t entre 1,3 et 1,7, il y en a 3
dans lesquelles t' est entre — 0,2 et — 0,4,? et 4 où t' est entre
-2,7 et -3,1.
C. Quant à la concordance entre les psychromètres, on compte :

15 observations faites pendant le temps où le psychromètre
supérieur n'existait pas encore.

43 » n'appartenant qu'au psychromètre inférieur.
5 » » qu'au psychromètre supérieur.
4 » communes aux 2 psychromètres.

Soit un total de 62 observations au psychromètre inférieur et 9
au supérieur.

D. Quant à l'état du ciel au moment des observations, on trouve :

50 observations, dont 2 communes faites par ciel O.1

10 » » par » 1.
4 » » par » 2.
5 » » par » 3.
7 » dont 1 commune » par » 5.
2 » » par » 8.

11 » dont 1 commune » par » 1.0.

De ces dernières il y en a :

1 faite par quelques flocons de neige,
4 » par ciel seulement couvert,
1 » par brouillard faible,
5 » par brouillard intense.

' Ciel 0 signifie sans aucun nuage ; — ciel 1, avec '/io de nuages ; —
ciel 2, avec 'jl0, etc. ; — ciel 10 veut donc dire entièrement couvert.



248 C. ROSSET.

E. Suivant l'heure de l'observation, on en trouve :

42 faites à 7h du matin.
4 » à lh du soir.

21 » à 9h du soir.

L'examen de ce tableau d'observations anormales, dont '/s
seulement portent sur des températures voisines deO, me donne de plus
en plus la certitude que la congélation de l'eau entouraat la boule
de t' n'en est pas la cause unique. Cette congélation y a probablement

contribué dans plusieurs cas, entr'autres dans les observations

des 25, 27 janvier et 15 mars 1865, où le psychromètre
supérieur, dont l'eau n'était pas gelée accusait une humidité relative

assez faible, tandis que le psychromètre inférieur, à boule
entourée de glace, semblait indiquer un air sursaturé de vapeur
d'eau. De même, le 13 novembre 1865 à minuit, où la congélation
de l'eau du psychromètre supérieur amena t' k — 0,9 tandis que
t descendait à —2,5 minimum de la nuit.

Elle me paraît par contre hors de cause dans plusieurs
observations voisines de 0, dans lesquelles la sursaturation apparente
persistait trop longtemps pour que le calorique latent fourni par
la glace ne fût pas épuisé, et en particulier le 28 janvier où, sous
l'influence d'une faible source de chaleur rayonnante, t' oscillait
presqu'autant que t. Ce soir-là je reslai à deux reprises, de 10 h.
5 m. à 10 h. 7 m. et de 10 h. 20 m. à 10 h. 24 '/, m., devant le
psychromètre avec une lampe modérateur que je tenais à une
distance latérale de 30cm environ des thermomètres. Mon but était de
vérifier si cette faible source de chaleur ferait remonter les deux
thermomètres ou seulement t. Dans ce dernier cas il fallait admettre

que la chaleur constante, provenant de la congélation de l'eau
qui entourait complètement la boule de l', le rendait insensible à la
chaleur de la lampe ; tandis que dans le premier cas, celui qui
s'est présenté, il faut admettre qu'une source de chaleur variable
agissait sur (' et permettait au calorique donné par la lampe de
s'ajouter à celui qu'elle fournissait elle-même.

Le calorique latent dû à une condensation de vapeur à l'état de
glace sur la mousseline du thermomètre me paraît en expliquer un
beaucoup plus grand nombre. Telles sont les observations des 24
et 28 décembre 1865 et principalement la remarquable observation

de la nuit du 13 au 14 novembre 1865, nuit où t' est resté
plus élevé que t, au psychromètre inférieur, dès 11 heures jusqu'après

7 heures du matin tandis que de longues aiguilles de glace
(4 à 6mm) se déposaient sur les objets de couleur foncée du
voisinage.

Mais outre ces deux causes de perturbation, il doit en exister
encore d'autres, car comment expliquer par exemple, les observations

des!2février, 8mars, 7 et 16 décembre 1865, où le psychro-
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mètre supérieur présentait une sursaturalion apparente, tandis que
ce n'était pas le cas pour le psychromètre inférieur. Il est évident
que celui-ci, placé plus près de terre, devait ¦itre, du moins pour
les trois dernières, dans une atmosphère plus saturée? Comment
expliquer surtout le cas du 20 avril 1865 où, tandis qne le pschro-
mètre inférieur indiquait une différence de 6°,3, le psychromètre
supérieur en présentait une de — 0°,4

Parmi ces causes inconnues, je n'en hasarderai qu'une, qui me
paraît assez grave pour mériter un examen sérieux : Je crains que
soit l'enveloppe de mousseline, soit surtout celle déglace, si t' est
gelé, n'agissent dans le cas de changements brusques de température

comme corps mauvais conducteur, retardant ainsi le réchauffement

ou refroidissement du thermomètre enveloppé. Si cette
cause existe réellement, elle tendrait à rendre suspectes toutes les
observations psychrométriques, puisque la température do t'necor-
respondrait jamais à celle de l'air ambiant, à moins que la température

ne fût demeurée constante pendant tout le temps nécessaire
pour réchauffer ou refroidir le thermomètre entouré de mousseline
humectée.

Je me crois autorisé à tirer de l'ensemble des observations
présentées dans le tableau ci-joint une première conclusion. Le nombre

des observations ordinaires, faites au psychromètre inférieur,
avec t'gelé, est : dans l'hiver 1863-64 de 150

id. 1864-65 de 149
id. 1865-66 de 60

total, 359 sur lesquelles G2,
soit plus d'un sixième (174/4 "A,), sont évidemment fausses. —
Au psychromètre supérieur, qui n'existait pas dans l'hiver 1863-64,
dans l'hiver 1864-65, 134 observations avec t' gelé,

id. 1865-66, 53 » »

soit en tout 187 observations sur lesquelles 8 sont
aussi sûrement fausses.

J'en conclus que ce n'est pas seulement dans le voisinage de 0
que les indications d'un psychromètre sont peu exactes, mais
qu'on ne peut pas du tout se fier à cet instrument dès que l'eau
de t' est gelée.
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